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il a été un môdèJ6ý àe -d4sint,4e-s- âi&a e- pôâïýa. leur''ité être eV e qu'ils ne'psemeni, & dévouement d'acelv f oürront
généreuse et éclairée, de patrio- perdre, eux-mêmes Quelle conso-
tisme. lation pour les parents qui, en

Fasse le Ciel, qui nous protège, outre, pourront, durant leur vie,
qu"11 ait beaucoup d'imitateurs. jouir du spectacle- du bonheur

qu'ils leur auront procuré! Quelle
Fur. LArONTAINr. protection aussi pour les associés.

A des conditions faciles et écono-
miques, ils se trouvent, . rotégés
contre lès malheurs, leg impre-ImAisissable et Inalié. - voyances et même les imprudences.

Mais comment la Caisse Natio-nable nale d'Economie peutelle réaliser
PRIVILVIE IMPORTA14T DES MEMBRES DE ce bienfait?

LA CAISSE NATIONALE D'ECONOMIE Par'la clause d'insaisissabilité et
L'Suvre si excellente de la d'inalieýnabilîté de sa charte.

Caisse Nationale d'Economie offre Voici cette clause:
à ses membres des avantages noro- CHARTE, art. 24:-La Soc-té
breux. Au point de vue social et ne reconnaît pas l'aliénation de la
économique, aucune association Pen on, celle-ci étant incessible et
na encore atteint un degré aussi snsaisissable et payée qWù l'ayant-
parfait. droit sur quittance.

L'assurance sur la vie donne à Ainsi donc, aucun créancier' p e
l'hoiiime. le' moyens d'assurer, à peut saisir la pension desmembres
sa mort, un certain confort à sa de la Caisse. Le membrelui-même
famille. Mais, cependant, la certi- quý entraîné par ses mauvais. ins-
tude que ce but sera atteint lui tincts, par de faux amis ou par des
échappe.. Il ne sera -plus là pour conseils pernicieux, voudrait vçn-
voilier à la bonne. administration dre, échanger, dont.cr ou se dépar-
de1a fortunq qu'il laissera à ses en- tir de quelque manière que ce soit
J ts. Quelle en s'érâ la duréë? de sarente annuelle, pé:pourrait
Danà combien de terpps ces capi faire. Bon gré'mal, gré, il devra
taux auront-ils disparu dans les conserver .toute sa.vie ce revenu
tourmentes. suscitées par les spécu- qui. le met à, l'abri de la rnisère.

'Iâtions, les passions ou la mau se Quand tout l'àbandongerait,
Cruellé incertitude 1 Autant de rents, amis, biens, crédit et santé,

u«6càs qui, sans enlev*er, le mé- la Caisse Nationalý, restera pour lui
rite des assurances sur la vie (le- fournir le dé, chaque jour.. - e. . .' ý - ' Pquel uns doute, est granffl, dé- Et la. fete, souvent pauvre
moittrent qu'elles n'ont pas résolu victime d'lin mari. r'apace, sans 1 pi-
complètement le problème de la tié ý ou simplement incapable ou

évoyance.' imprudent, sera
elle àussi, Proté

La Caùse',Nationee d'nconomie gée,,par cette, rente quérii ýýpn ma-
enlève aux, pères de, famillé tous ri, ni ses créanciers nepourront at-)
ce soucis L'enf t et l'épouàe teindre.
qu ilinscrit dans cette société co'n- Cette association est là, plus belle
&erveront toute leur vie une pen, Suvre éclose àù prin"i:'g"'é dé' la


